
DÉCLARATION DES USTM/CCM/RÉGIONS DE LA CGT MÉTALLURGIE 

REUNIS LE 21 FÉVRIER À MONTREUIL 
 

À PARTIR DU 7 MARS 
CRÉONS LES CONDITIONS 

POUR ARRÊTER LES USINES ET BLOQUER L’ÉCONOMIE DU PAYS 
 
93% des salariés sont opposés à la retraite à 64 ans ! La pétition nationale a déjà récolté plus d’1 million de 
signatures. En bonne logique démocratique, le Président élu dans des circonstances très particulières donc sans 
approbation de son programme politique, devrait abandonner sa réforme régressive. 
 

Après 5 journées de mobilisation avec plus d’une centaine de milliers de salariés de la métallurgie en grève et 
de manifestations unitaires, le gouvernement, soutenu par le patronat, persiste à vouloir imposer sa volonté, 
marquant ainsi tous son mépris pour le peuple. 
 

Ce bras de fer voulu par un pouvoir à caractère monarchique ne laisse d’autre choix que celui de l’arrêt de 
l’activité économique c’est-à-dire le blocage du pays pour forcer le gouvernement à renoncer à ce que les 
Français et les salariés ne veulent pas. Ce ne sera pas la première fois dans l’histoire de notre pays que 
l’obtention du progrès social a exigé la grève générale. Ce fut le cas en 1936, en 1968 et à un degré moindre en 
1995. 
 

Les conditions pour réaliser le blocage sont là. Pour la première fois depuis des décennies, une intersyndicale 
réunissant tous les syndicats appelle à l’arrêt du pays. 
 

UN IMPÉRATIF : RÉUSSIR LE BLOCAGE 
 

Imposer le retrait de cette contre-réforme exige une mobilisation générale à partir des 7 et 8 mars prochains. 
La balle est cette fois-ci dans le camp de tous les salariés et de toutes catégories. Le choix est simple : 
 

• OU les salariés, dans leur masse, se reposent sur les plus déterminés et combatifs d’entre eux (ceux qui 
sont déjà descendus dans la rue en faisant grève) et ce sera le passage en force réussi pour Macron 
 

• OU tous les salariés participent eux aussi, en faisant les sacrifices nécessaires et ce sera la victoire pour 
tous (sacrifices qui finalement ne pèseront que très peu au regard de l’enjeu, à savoir travailler deux 
ans de plus et percevoir une retraite diminuée) ! 

 

LA GRÈVE PARTOUT EST VITALE 
 

L’arrêt du travail ne s’improvise pas, il s’organise. Dans chaque entreprise de la métallurgie, d’ici le 7 mars, 
créons les conditions, y compris en intersyndicale pour rassembler les salariés à partir de leurs revendications 
(Retraite, Salaire, Emploi…) en organisant des Assemblées, des réunions d'information, des distributions 
massive de tracts, y compris en ciblant les entreprises où la CGT n’est pas présente, afin que les salariés se 
réunissent ensemble pour prendre les dispositions nécessaires à l’organisation de la grève. 
 

C’est une exigence dans tous les cas où la cessation du travail va permettre l’arrêt de l’activité productive et 
des services. 
 

OUI ! C’EST ENSEMBLE QUE NOUS GAGNERONS ! 
 

Ensemble nous gagnerons pour mettre à la retraite cette réforme et obtenir des nouveaux droits : 
- La retraite à 60 ans avec un taux de remplacement de 75% 
- La reconnaissance de la pénibilité pour des départs anticipés avant 60 ans 
- La prise en compte des années d’études 
- Une véritable égalité professionnelle et salariale entre les femmes et les hommes 
- Aucune pension inférieure au SMIC 

 

Dans nos entreprises et dans la rue, poursuivons ce mouvement social d’ampleur et durable ! Cela nécessite un 
engagement exceptionnel de tous les syndicats, les élus, mandatés et syndiqués. Et dans cette construction, le 
renforcement CGT est une priorité car il permettra de gagner en efficacité dans nos mobilisations à venir ! 


